
Sacré parcours de combattant du nouvel homme fort du Burundi

    PANA,Â 19 juin 2020  Bujumbura, Burundi - Lâ€™investiture solennelle du nouveau prÃ©sident Ã©lu, Evariste Ndayishimiye, 52
ans, ce jeudi, Ã  Gitega, la nouvelle capitale politique du Burundi (Centre), est lâ€™aboutissement dâ€™un long et sinueux combat,
les armes Ã  la main, pour la dÃ©fense de l'Etat de droit dans son pays, estiment des analystes. [Photo : Ã€ la fin des annÃ©es
1990, Ã‰variste Ndayishimiye (au centre) et Pierre Nkurunziza (Ã  droite) dans la maquis dirigeant la rÃ©bellion]  
  C'est "devant Dieu" et "devant le peuple souverain Â» que le prÃ©sident Ã©lu va prÃªter serment "pour la dÃ©fense des
intÃ©rÃªts supÃ©rieurs de la nation" au cour des sept prochaines annÃ©es, comme le prÃ©voit la nouvelle Constitution
nationale.  Le gÃ©nÃ©ral Ã  la retraite des Forces de dÃ©fense de la dÃ©mocratie (FDD, ancienne rÃ©bellion armÃ©e) va prendre
les commandes de lâ€™Etat burundais pour succÃ©der anticipativement Ã  Pierre Nkurunziza, dÃ©cÃ©dÃ© de maniÃ¨re brutale, il y a
prÃ¨s de deux semaines.  Il y a 25 ans, le nouvel homme fort du Burundi nâ€™en rÃªvait pas tant, quand, sur le campus de
lâ€™UniversitÃ© publique de Bujumbura, il a failli laisser la peau dans des affrontements interethniques.  Les affrontements
faisaient suite Ã  lâ€™assassinat du premier prÃ©sident Hutu (ethnie majoritaire) dÃ©mocratiquement Ã©lu, Melchior Ndadaye,
dans une tentative de putsch militaire, conduite par des Ã©lÃ©ments de lâ€™armÃ©e, dominÃ©e, Ã  lâ€™Ã©poque, par la minoritÃ© Tutsi. 
Le jeune Ã©tudiant, alors en deuxiÃ¨me annÃ©e de candidature Ã  la facultÃ© de Droit, sera obligÃ© de fuir le campus pour
rejoindre le maquis, au plus fort de la guerre civile gÃ©nÃ©ralisÃ©e de 1993.  Dans le maquis, il gravit vite les Ã©chelons
militaires et refait surface, le moment venu de nÃ©gocier le cessez-le-feu avec les forces loyalistes, affaiblies par une
dÃ©cennie de combats acharnÃ©s.  Le nÃ©gociateur rebelle en chef finira commandant-adjoint des nouvelles Forces de
dÃ©fense nationales et des anciens combattants (FDNAC), avec le grade de gÃ©nÃ©ral.  Par la suite, il est nommÃ© ministre
de lâ€™IntÃ©rieur et de la SÃ©curitÃ© publique, puis chef de cabinet militaire Ã  la PrÃ©sidence de la RÃ©publique jusquâ€™en 2015.  En
aoÃ»t 2016, il dÃ©missionne des Forces armÃ©es burundaises pour prendre les commandes du parti au pouvoir.  Le 26
janvier dernier, un congrÃ¨s extraordinaire le dÃ©signe candidat du CNDD-FDD Ã  lâ€™Ã©lection prÃ©sidentielle.  Dans son
discours d'investiture, il surprend en affirmant tenir sa dÃ©signation de la volontÃ© divine, Ã©voquant, entre autres
messagers, une colombe blanche qui s'Ã©tait posÃ©e, peu de temps avant, sur la tÃªte de son Ã©pouse.  Le rÃ©putÃ© pieux
prÃ©sident Ã©lu justifiera encore la mort inopinÃ©e de son prÃ©decesseur par la volontÃ© divine.  L'Homme qu'on dit ouvert
dâ€™esprit aura encore besoin de cette qualitÃ© une fois au Palais prÃ©sidentiel "Ntare Rugamba", du nom du dernier
monarque conquÃ©rant du Burundi.  Parmi les principaux dÃ©fis qui l'attendent, il y a le rapatriement des milliers de rÃ©fugiÃ©s
de la crise Ã©lectorale de 2015.  L'autre dÃ©fi de taille est le rÃ©tablissement de la coopÃ©ration avec les partenaires
techniques et financiers traditionnels qui ont tournÃ© le dos au Burundi, suite Ã  la crise politique et des droits humains de
ces cinq derniÃ¨res annÃ©es.  Sans ressources propres autres que le cafÃ©, le Burundi a toujours dÃ©pendu des aides
extÃ©rieures pour plus de 50 pc de ses besoins en dÃ©veloppement socio-Ã©conomique.  
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